
PME: l’adoption de l’IA 
se fait à petits pas

De la rédaction de texte à la créa-
tion d’images en passant par les 
ressources humaines, l’intelli-
gence artificielle (IA) redistribue 
les cartes dans de multiples do-

maines d’activité. Comment une PME qui 
souhaite mettre sur pied une stratégie ou un 
projet qui exploite les possibilités de l’IA 
peut-elle procéder? Andreas Wyss, directeur 
du Contrôle officiel suisse des chronomètres 
(COSC), explique de quelle manière son en-
treprise a mis sur pied un projet de chatbot 
basé sur l’IA. «Le projet s’est inscrit dans une 
réflexion plus large résultant de notre vo-
lonté de présenter le COSC de manière diffé-
rente, portant à la fois sur l’identité de la 
société ainsi que notre manière de communi-
quer», relate le directeur qui emploie une di-
zaine de collaboratrices et de collaborateurs 
à La Chaux-de-Fonds sur un effectif total de 
plus de 160 personnes réparties sur plu-
sieurs sites en Suisse. «L’idée était surtout de 
faciliter la recherche d’informations pour 
les personnes qui s’intéressent au COSC ou 
les sociétés qui recourent à nos services. Au-
paravant, nous avions un site très techni-
que, qui s’adressait avant tout à des person-
nes actives dans le secteur de l’horlogerie. 
Désormais, nous voulons démocratiser cet 
accès», explique-t-il.  

Un projet pilote testé avec succès 
Le COSC a opté pour un outil conversationnel 
interactif. «Plutôt que de faire défiler les pa-
ges et les différents contenus sur notre site, 
les utilisateurs peuvent désormais directe-
ment s’adresser à un chatbot. L’idée n’est 
pas de remplacer le site internet, mais de 

proposer une offre de service supplémen-
taire», souligne Andreas Wyss. Un premier 
test qu’il juge réussi, puisque le chatbot per-
met d’apporter des réponses à environ 80% 
des questions posées par les internautes, 
sans qu’ils aient besoin de solliciter des col-
laborateurs. «Le chatbot cherchera des infor-
mations seulement sur notre plateforme, ce 
qui réduit le risque de voir apparaître des ré-
sultats erronés ou sans lien avec notre activi-
té», explique-t-il.  
«En impliquant les collaboratrices et les col-
laborateurs dans le projet, les craintes éven-
tuelles du personnel, y compris celles que 
son travail soit remplacé par une IA, dispa-
raissent rapidement. Les gens voient aussi 
qu’il y a un avantage à consacrer moins de 
temps à des tâches répétitives», poursuit-il. 
Les membres d’une même entreprise peu-
vent toutefois avoir des connaissances et ha-
bitudes très différentes en matière d’IA. 
Dans ce but, le COSC a organisé à l’interne un 
cours d’initiation à l’IA. «Il s’agissait par 
exemple de rendre le personnel attentif aux 
éventuelles ‘hallucinations’ générées par les 
IA. Conseil: adresser une même requête au-
près de deux ou trois IA différentes, ce qui 
permet de comparer les résultats et d’éva-
luer leur pertinence. C’est vous qui pilotez 
l’IA. C’est vous qui choisissez quels sont les 
résultats pertinents ou non», rappelle An-
dreas Wyss.  

Elaborer des projets IA plutôt  
qu’une stratégie IA 
Impliquer le personnel dans un projet en 
lien avec l’IA est un aspect essentiel, juge 
également Christian Waldvogel, directeur 

associé de la Fondation de placement Re-
naissance, une structure qui finance directe-
ment et accompagne les PME suisses, y com-
pris dans le canton de Neuchâtel, afin de 
financer leur croissance ou une succession. 
«Le recours à l’IA permet de redéployer du 
personnel sur des tâches plus intéressan-
tes», souligne le membre du conseil d’admi-
nistration de Swiss Exports. 
Mieux vaut commencer par des projets qui 
ont un impact concret sur une activité de 
l’entreprise. Il y a, premièrement, toutes les 
tâches en lien avec des processus adminis-
tratifs, comme la facturation. Exemple: 
trouver manuellement des numéros de TVA 
peut s’avérer fastidieux, alors qu’une IA 
identifie facilement cette information dans 
une grande masse de documents. Deuxième 
domaine: le marketing. Pour une PME, prépa-
rer des illustrations pouvait être relative-
ment coûteux, alors que c’est maintenant 
possible à l’interne avec l’aide de l’IA. Troisiè-
mement, dans la vente, les outils basés sur 
l’IA permettent d’optimiser la gestion des 
contacts, notamment pour déterminer le 
moment idéal pour les contacter. Quatriè-
mement, l’IA peut aussi être une aide dans le 
cadre du développement de nouveaux pro-
duits. Si les trois premiers exemples consis-
tent à optimiser des processus existants, le 
recours à l’IA dans le cadre du développe-
ment de projets est une étape plus complexe 
qui ne doit pas être prise à la légère car elle 
touche au cœur de l’activité de l’entreprise, 
prévient-il. «Mieux vaut commencer par dé-
velopper d’abord un projet IA plutôt que 
d’élaborer toute une stratégie IA», conclut 
Christian Waldvogel.

STRATÉGIE L’IA suscite à la fois de l’enthousiasme 
et des réticences. Qu’en est-il chez les PME?  
Les avis des directeurs du COSC 
et de la fondation Renaissance.

«C’est vous qui pilotez l’IA. C’est vous qui choisissez quels sont les résultats pertinents ou non», souligne Andreas Wyss, directeur du Contrôle officiel 
suisse des chronomètres (COSC). DR

En bref 

L’INDICATEUR DE L’EMPLOI DU KOF EN 
PROGRESSION 
L’indicateur de l’emploi du KOF progresse de 1,1 
point au premier trimestre 2026. Il se situe à 
nouveau au-dessus de sa moyenne à long terme 
et atteint 2,4 points, contre 1,3 point au trimestre 
précédent (révisé de 0,7 point). Le tableau reste 
néanmoins contrasté selon les différents secteurs. 
L’indicateur de l’emploi dans le commerce de gros 
continue de baisser au cours du trimestre actuel, à 
-11,1 points (après -9,6 points au trimestre 
précédent). Le commerce de détail s’établit 
actuellement à -3,1 points. Dans l’industrie 
manufacturière, l’indicateur spécifique reste 
négatif, même s’il s’est quelque peu redressé par 
rapport au trimestre passé (de -11,5 points à -7,0 
points). 
 

LE TAUX DE CHÔMAGE EST RESTÉ 
STABLE À NEUCHÂTEL EN JANVIER 
En janvier 2026, le taux de chômage dans le 
canton de Neuchâtel est resté stable à 4,8%, 
inchangé par rapport au mois de décembre et 
comparé à 4,4% en janvier 2025. Il est plus élevé 
en Suisse romande dans le Jura, où le taux de 
chômage a atteint 5,5% (+0,1 point sur un mois. Il 
a atteint 5,2% à Genève, 4,9% dans le canton de 
Vaud, 4,1% en Valais et 2,9% dans le canton de 
Fribourg. En Suisse, la proportion de sans-emploi 
a augmenté de 0,1 point de pourcentage pour 
s’établir à 3,2% en janvier, selon les chiffres 
publiés par le Secrétariat d’Etat à l’économie 
(Seco). 
Les chiffres publiés par le Bureau international du 
travail (BIT) reposent sur une approche différente. 
Au 4e trimestre 2025, la Suisse comptait 256 000 
personnes au chômage selon la définition BIT, soit 
31 000 de plus qu’un an auparavant. Ces chômeurs 
représentaient 5,0% de la population active, soit 
une part supérieure à celle observée au 4e 
trimestre 2024 (4,6%). Après correction des 
variations saisonnières, le taux de chômage a 
augmenté de 0,2 point de pourcentage par rapport 
au trimestre précédent pour atteindre 5,1%. 
 

ETUDE DE RANDSTAD: L’IA LAISSE LES 
EMPLOYÉS PERPLEXES 
Selon la dernière édition du Workmonitor réalisé 
par le cabinet de recrutement Randstad, 
l’intelligence artificielle (IA) est un sujet de 
préoccupation pour les travailleurs en Suisse et 
beaucoup d’entre eux restent sceptiques à son 
sujet. Les travailleurs (76%) croient que l’IA 
augmente leur productivité, il subsiste un fossé 
entre les attentes des employeurs et la perception 
des collaborateurs concernant les effets 
structurels de l’IA sur les rôles individuels. Le 
rapport recommande de déplacer l’attention de la 
menace posée par l’IA vers le complément qu’elle 
apporte aux compétences humaines.
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